FICHE DE PREPARATION DE SEANCE


Date :

- Champ disciplinaire : Sciences



- Niveau : Cycle 3

- Titre de la séquence : S22 L’adaptation au milieu de vie
- Compétences devant être acquises en fin de séquence :

· Observer et décrire des êtres vivants, identifier et nommer des caractères (S19),

· Comprendre le concept d'adaptation morphologique au fil du temps
· Comprendre l'adaptation d'espèces apparentées à des milieux différents 
· Classer selon des critères de la classification scientifique pour atteindre le concept d’évolution (S22) 

- Nombre de séances : 2 





- N° : 2
- Titre de la séance : Exemple d'adaptation aux milieux de vie différents
- Consigne de départ : Voir déroulement.

- Objectifs spécifiques : 

· Comprendre le concept d’adaptation morphologique au fil du temps.
· Comprendre l’évolution de certains animaux en particulier.

- Durée : 60 minutes 

- Matériel :

· Une fiche par enfant.

- Mode de travail :
- Individuel 


- Collectif

- En groupe 

- Place dans la progression : 
- Découverte


- Structuration


- Réinvestissement


- Evaluation

- Trace écrite : 


Fiche : Voir déroulement.

- Déroulement :



1/ Individuel : Sur ton cahier d’expérience : A quoi les animaux et les plantes doivent-ils s’adapter ?

2/ Par groupe de deux : Distribution de planches d’animaux regrouper selon un critère d’adaptation à un milieu donné. Pour les élèves : Voici des groupes d’animaux, écris leur nom et  note leur point commun en bas de chaque série.
Réponses attendues : 
Série 1 : Tous ces animaux ont un pelage adapté au froid : l’ours polaire, la marmotte, les manchots empereurs, l’hermine.

Série 2 : Ces animaux sont adaptés pour respirer dans l’eau : le têtard, le poisson-clown, la grenouille, tous les poissons

Série 3 : Ces animaux sont adaptés pour lutter contre les prédateurs soit par leur enveloppe corporelle (carapace ou piquants) soit par leurs capacités à fuir (courir très vite) : hérisson, tortue, tatou, gazelle.

Série 4 : Ces animaux sont adaptés pour vivre sous des climats très chauds : le scorpion, le kangourou rat du désert, le dromadaire, le serpent.

Série 5 : Ces animaux ont la capacité de se camoufler pour échapper à leurs prédateurs : le caméléon, le phasme, le dragon des mers feuillu,  le phalène du bouleau.

3/ En collectif : Lecture des documents sur les différentes adaptations des animaux en fonction de leur milieu de vie.
Réponses attendues :

S'adapter à la température : le froid :

Les manchots régule la chaleur par un système de réchauffement des pieds et en se regroupant.

L'ours blanc a une épaisse couche de graisse qui lui sert de réserve d'énergie et d'isolation contre le froid. 

S'adapter à la température : le chaud :

Dans les deux cas, ils vivent plutôt la nuit et reste dans leur tanière la journée où il fait trop chaud.

Un corps clair qui renvoie la chaleur et ils s'enterrent dans le sable pour échapper à la canicule.

S'adapter pour se nourrir : 

La girafe a maintenant un long cou et une langue très puissante.

L'acacia héberge des fourmis qui le protègent.

Il éclaire l'obscurité abyssale de la mer.

Ce poisson vit entre 200 m et 1000 m de profondeur dans le noir le plus profond.
S'adapter pour se défendre : 

Les rayures du zèbre le protègent des attaques des lions. F 

La mouche tsé-tsé distingue bien les rayures. F 

Les gazelles n’ont pas de rayures car elles ont eu le temps de développer d’autres défenses. V 
S'adapter au relief et à l'altitude :

Les plantes et les animaux ont développé de multiples moyens pour s'adapter aux conditions particulières de la haute montagne. 

Généralement, les plantes se sont adaptées en modifiant leur forme. Elles sont souvent de petite taille. Certaines ont des tiges courtes leur permettant de donner moins d'emprise au vent. D'autres poussent en amas serrés de fleurs se protégeant mutuellement. D'autres encore possèdent de longues racines pour rejoindre l'humidité d'un roc plutôt sec ou sont dotées d'une surface duveteuse qui les aide à conserver leur humidité. 

L’oeillet d'Inde, poussant en plaine, est un proche parent de l’oeillet de l'Amérique du nord en forme de coussinet. En s'adaptant à la montagne, cette plante s'est transformée en prenant forme de coussinet pour se protéger. 

Les chèvres, comme bon nombre de grands herbivores de montagne, sont dotés d'un type de sabot particulier : flexible, avec une voûte cambrée et des « doigts » semblables à des pinces. Ce type de sabot leur permet de se déplacer rapidement sur des pentes fortement escarpées malgré un sol rocheux fort inégal. 


4/ Trace écrite : 

La faune et la flore s’adaptent aux températures : 

- au froid (réserve de graisse, fourrure, regroupement…)

- au chaud (vie nocturne, couleur pâle, vie sous le sable…)

Les animaux et les plantes ont aussi trouvé des moyens pour se nourrir mais aussi se défendre (camouflage, appâts,…)

Les animaux et les plantes ont aussi dû s'adapter au relief et à l’altitude : 

Les animaux doivent se déplacer sur des pentes abruptes et rocheuses : les sabots des chèvres sont comme des pinces. 

  Les plantes de montagne se protègent du vent et s’exposent le plus possible au soleil.
S22 L’adaptation des animaux à leur milieu
Voici des groupes d’animaux, écris leur nom et  note leur point commun en bas de chaque série
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……………………………………………………………………………………………………………………
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……………………………………………………………………………………………………………………

	[image: image28.png]


[image: image29.png]Lamouche tsé-tsé



[image: image9.png]



	[image: image10.jpg]



	[image: image11.jpg]



	[image: image12.jpg]





……………………………………………………………………………………………………………………

	[image: image13.emf]
	[image: image14.emf]
	[image: image15.emf]
	[image: image16.jpg]





……………………………………………………………………………………………………………………

	[image: image17.jpg]



	[image: image18.jpg]



	[image: image19.jpg]



	[image: image20.emf]


……………………………………………………………………………………………………………………

Le mot « adaptation » peut avoir plusieurs significations. Il peut désigner : 

- un organe ou une structure particulière qui avantage les organismes qui en sont pourvus. 

Ex. l’aile est une adaptation au vol. 

- un comportement spécial qui facilite la vie à ceux qui le manifestent. 

Ex. un jeune faon qui reste immobile sous les arbres pour ne pas être découvert par ses prédateurs. 

- l’organisation d’un vivant reflète les conditions de son milieu. 

Ex. l’oiseau est adapté au vol non seulement par ses ailes mais aussi par la forme et la masse de son squelette, sa musculature, ses poumons et tous ses autres organes. 

Pour chercher leur nourriture, se trouver un abri, repérer leurs proies et échapper à leurs prédateurs, les animaux doivent se déplacer. Certains nagent, sautent, courent, galopent, grimpent ou volent. 

S22 Des exemples d’adaptation aux différents milieux

S'adapter à la température : le froid

Le manchot empereur est un oiseau fascinant puisqu’il vit dans un environnement plus froid que tous les autres oiseaux. En effet, son corps est doté de plusieurs atouts pour se protéger contre une température si glaciale comme le système de réchauffement de leurs pieds et les caractéristiques de leur plumage. De plus, les manchots se regroupent pour leur permettre de conserver leur chaleur. La formation de ces petits groupes se nomme « la crèche » ou « la tortue » selon l'âge des manchots qui les constituent. L’ensemble de ces particularités lui mérite le titre du champion de l’isolation la plus efficace contre le froid. 


L'ours blanc est parfaitement adapté à la vie dans l'Arctique. Une épaisse couche de graisse lui sert à la fois de réserve d'énergie et d'isolation contre le froid. L'ours blanc peut maintenir un pas régulier pendant une période très longue, mais s'il va au-delà de sa vitesse normale, il produit un excès de chaleur qu'il lui est difficile d'évacuer. Chassé par une motoneige ou un hélicoptère sur une assez longue distance, il peut mourir d'une attaque cardiaque.

Comment chacun de ces animaux s'adapte à son milieu de vie ?
…………………………………………………………………………………………………………………..

…………………………………………………………………………………………………………………..
S'adapter à la température : le chaud

Le chacal est un mammifère carnassier d'Afrique, de la taille d'un gros chien, s'apparente au loup. Il vit aux abords des oasis d'Afrique du nord et au sud du Sahara. Il se nourrit de petit mammifères et de charogne. Il chasse, la nuit, en meute, et passe la journée à dormir dans sa tanière. 


Le fennec est doté de très grandes oreilles pour entendre les souris et les lézards, ses proies favorites. Mais ne lésine pas à se servir d'œufs. Il s'apparente au renard. Le jour, il dort dans sa tanière et la nuit s'adonne à la chasse. 

Quelle est la technique du chacal et du fennec pour résister à la chaleur ? 

……………………………………………………………………………………………………………………...


De nombreux serpents du désert sont enfouis dans le sable pour échapper à la canicule. 

Les serpents des régions arides ont souvent une livrée pâle pour renvoyer la chaleur. 

Quelles sont les techniques des serpents pour résister à la chaleur ? 
……………………………………………………………………………………….
……………………………………………………………………………………………………………………...

S'adapter pour se nourrir

Au terme de millions d'années d'évolution, la girafe a acquis une anatomie unique lui permettant notamment de brouter la cime des arbres. 

Les acacias de la savane ont grandi pour échapper aux zèbres et aux antilopes, mais leurs feuilles les plus tendres poussent entre 2 et 6 mètres, ce qui constitue pour la girafe la hauteur idéale et sa niche alimentaire. 

Elle a la langue la plus puissante, la plus coriace et la plus longue parmi les ongulés. Elle peut l'allonger pour atteindre les pousses les plus tendres entre les barrières d'épines d'acacias. 

Certains acacias se défendent en hébergeant dans des galles des fourmis agressives à la morsure cuisante à la bouche et aux lèvres des girafes. 

Comment s'est adaptée la girafe pour se nourrir ?
…………………………………………………………………………………………………………………….

En parallèle comment s'est adapté l'acacia pour se défendre ? 

…………………………………………………………………………………………………………………….

Quelle est la technique de ce poisson pour attirer ses proies ? 
………………………………………………………………………

……………………………………………………………………….

A quelle profondeur ce poisson vit-il selon toi ? 
………………………………………………………………………
S'adapter pour se défendre

Parmi les prédateurs du zèbre, il y en a un que l'on oublie : la mouche tsé-tsé ! Il ne tue pas l'animal, mais lui transmet une maladie ("maladie du sommeil") qui l'affaiblit suffisamment pour le laisser sans défense face aux grands prédateurs (lions, ...). Or cette mouche n'est capable que de distinguer les animaux formant dans le paysage une tache de couleur à peu près uniforme. La couleur du zèbre l'empêche ainsi d'être vu. 

Alors, pourquoi les buffles et les gazelles ne sont-ils pas rayés ? C'est une question d'évolution. Les bovidés sont apparus plus tôt que les zèbres. Ils ont eu plus de temps pour développer d’autres défenses face à la mouche tsé-tsé. 


Vrai ou Faux ? 

Les rayures du zèbre le protègent des attaques des lions. V F 

La mouche tsé-tsé distingue bien les rayures. V F 

Les gazelles n’ont pas de rayures car elles ont eu le temps 
de développer d’autres défenses. V F

S'adapter au relief et à l'altitude

Les plantes et les animaux ont développé de multiples moyens pour s'adapter aux conditions particulières de la haute montagne. 

Généralement, les plantes se sont adaptées en modifiant leur forme. Elles sont souvent de petite taille. Certaines ont des tiges courtes leur permettant de donner moins d'emprise au vent. D'autres poussent en amas serrés de fleurs se protégeant mutuellement. D'autres encore possèdent de longues racines pour rejoindre l'humidité d'un roc plutôt sec ou sont dotées d'une surface duveteuse qui les aide à conserver leur humidité. 

L’oeillet d'Inde, poussant en plaine, est un proche parent de l’oeillet de l'Amérique du nord en forme de coussinet. En s'adaptant à la montagne, cette plante s'est transformée en prenant forme de coussinet pour se protéger. 

Les chèvres, comme bon nombre de grands herbivores de montagne, sont dotés d'un type de sabot particulier : flexible, avec une voûte cambrée et des « doigts » semblables à des pinces. Ce type de sabot leur permet de se déplacer rapidement sur des pentes fortement escarpées malgré un sol rocheux fort inégal. 

Souligne les techniques des plantes et de la chèvre pour s’adapter à la montagne.


